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[bookmark: _GoBack]A rebours de l’affirmation selon laquelle la démocratie serait finie – parce qu’elle serait considérée comme définitivement victorieuse ou au contraire comme ayant irrémédiablement échoué, Frédéric Worms avance qu’elle est plutôt affectée par une difficulté intérieure qui dicte le rythme saccadé de son histoire. Car la démocratie correspondrait tout à la fois à un refus moral de la violence dite intérieure, car se développant entre participants à une même communauté politique, et à la résurgence incessante de ce que F. Worms nomme la violation, soit la trahison de cette relation politique de confiance. Partant de ce postulat, le reste de l’ouvrage tire le fil théorique de l’analogie qui lui donne son titre : la démocratie souffrirait de maladies chroniques (F. Worms épingle en particulier la démagogie, le racisme et l’ultralibéralisme) qui découlent toutes de cette contradiction fondamentale. La démocratie ne peut donc espérer guérir de ses maux, puisqu’ils lui sont intrinsèques, mais doit plutôt trouver son salut dans la pratique d’un nouveau modèle de soin qui permette surmonter la maladie sans couver l’espoir de l’éradiquer. Le livre offre un éclairage stimulant et original (rédigé cependant dans un style plus évocatif que rigoureux) sur la crise contemporaine de la démocratie. Mais il laisse en suspens un impensé de sa propre métaphore médicale : si la démocratie souffre d’une maladie chronique, faut-il en conclure qu’elle ne peut que repousser provisoirement l’inévitable échéance de sa disparition ? 
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